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'Bort de la Norvège est toujours en suspens. en danger la santé publique, la loi qui défend de Gomme on le voit il n'y a pas là-dedans de mys-
La nation toute entière s'est prononcée pour cracher dans les tramways ne saurait enlever aux tère. Manger ferme et boire du jus de légumes,

le divorce avec la Suède et celle-ci s'atteu- citoyens le droit de cracher quelque part. Elle de- tout le monde Peut s'administrer cette ordonnance

4a t e' Peu à une telle unanimité, qu'elle s'est sentie vient alors vexatoire et rien détonnant si le tribu- sans danger e,, le traitement ne se prête guère à

de toute velléité d'opposiýtion. Mais la nal chargé de l'interprétation de nos statuts refuse l'exploitation de fabricants de médecines brevetées.

Position de la Norvège n'en est pas moins incerta!- d'accorder à cette loi sa sanction. Est-ce concluant ?

encore La sanction sans laquelle une loi prohibitive est Sans doute la science acceptera pas d'emblé,3

- Sera-t-elle république ou monarchie ? 
n;

reconnue par te Elle a ses petites susceptibi-
n'est pas les grandes puissanceq nulle, compori l'idée de châtiment. Or cracher une telle découverte.

n'est pas un délit. 'C'est un besoin physique dont
4nt elle a meme raison de redouter l'agression. lit6s, mais elle se doit, pour le plus grand bien de

L'eýMP-ereur d'Allemagne a fait cet été sa petitc. on ne peut-prévoir les exigences. On ne saurait en lhumanité, d'en faire l'expérimentation.

elOikère eur les côtes de la Norvège, la flotte an- faire une contravention en le prohibant, fût-ce * * *

de la Mancie entre dans la Baltique san-, dans un tramway, dans un wagon de chemin de fer, Depuis le tempe que nos impérialistes à tous
dans une église, au théâtre ou dans sa propre mai-

arl'eter et l'eMPereUT de Russie part pour la Fin- crins nous crient que nous devrions payer des con-

latLdép d'où il observera les événements. son. Pour qu'il y ait délit il faut que le délinquant tributions directes pour le maintien de l'armEe et

-&týxès 'bien des hésitations le roi Oscar de Suède ait la faculté d'exercer son droit et qu'il s'y refuse. de la marine anglaise et nous payer, en plus, une
Ce n'est pas ce que, dans l'espèce, dit la loi : il est

cetseuti à faire taire son ressentiment et a céder armée au Canada, il fait bon dýentendre des anglais

*X nécessités politiques de l'heure présente. Il a défendu de cracher sur le parquet... dire et écrire dans les journaux que ce projet est

epté de laisser monter sur le trône de Norvège Où alors ? Faut-il cracher dans son mouchoir ? absurde et démoralisateur. Nous l'avons toujours
-ince ses bottes ? Pas élézant cru et nousde sa maison et a demandé un arbitrage Pas Propre. Cracher sur l'avono'déjà dit, au risque de manquer
déterminer les conditions de la rupture de en vérité. - Cracher sur son voisin ? Parbleu, 0" de loyauté. Il se trouve aujourd'hui de vrais "Bri-

ýLa Norvège a accepté avec une certaine n'est pas en Chine. Par la fenêtre? Moyen peu pra- tishers" poux proclamer que le militàrisme menace

d'empressement, consientant à disiuter tique quand la fenêtre est close. le Canadia, et que cest un péril.

raisonnables de laSuède, maies r& Alors où ? Dans un crachoir tout simplement., Tant mieux 1
à 111B sacrifier rien, qui pût, en quoi que ce Tiens, je n'y avais pas pensé. Ou plutôt nos légia- Pas de casernes où le oisif et le ralé troluveront

1'aýttenter à son indépendance et à son existence lateurs Iýavaient oublié, puisquils ont omis de dire sang travail et sans inquiétude le gîte et le reste.

11Rtion. Une conférence fut instituée, qui dans la loi : il est défendu de cracher sur le Pa.-- Dam tous les pays du monde l'armée est en effet le

à Rarl8tad, en Suède, depuis plusieurs jouri quet du tramway et quiconque ne se conformera refuge de ceux qui h'ont pu rien, faire dans la vie
pas à cet avis et refusera ou négligera de ee servir et elle n'est que tropsouvent une école de paupéris-
du récipient- affecté spécialement à ce besoin, sera

Àdonnant..
passible, etc...

L'autre jour, deux citoyens de Montréal, sont
traînés devant le Recorder pour avoir caressé du 17

poing la joue d7un conducteur, qui voulait les expul-
ser de sa voiture, dont ils avaient soli de parquet.

Accusés d'assaut et dvoir enfreint la loi, qui
d6fend de cracher dans lestramways, ils furent con-
damnés sur le premier chef d'accusation, mais
quand au second

"On ne peut condamner un homme pour avoir
craclié par terre, s'il n'y a pas de crachoir, où il

eï 
T puisse le faire", dit le juge, en renvoyant la plainte.

A la bonne heure ! Voilà qui est parler ?
Recorder, vous avez raison.

2M_
D'après une récente communication du Dr John

F. Russell dluri des hôpitaux de New-York, faite à
toute la faculté médicale, des Etats-Unis,,il est per-
niis eespérer qu'on a enfin trouvé un traitement
efficace contre la tuberculose, ce fléau terrible, à
côté duquel le choléra et la fièvre jaune, sont rien.

ýýÈ, Ne haussez pas les épaules voue que le mal.affli-
ge et que l'on a si souveait déçue avec le mirage de
cures merveilleuses et de remèdes magiques, c'est
Peut-être le salut qui frappe à.votre puete. Lei re-
mède ee simple : il est à la portée de tous, les ma-
lades etce qui est mieux encore à la port,ýe de tou-
tes les bourses. Essayez-ýe. Con-nne la tuberculose tutur loi de XorvW0

M'ýp-'uelrite de Connaurhtfuture reine de Norvège est une maladie de misère orffl îque,,,et attendu qu-u
le mierche'ne germe que dans un mauvais terzýainf on. n'ne fait pas un défenseur

eXiie a été pas" par lequel la Suède re- il suffit de préparez I'qg!tnisme pour en 1aire, un: ý'e et de dégradât!

comme un état sépazé, celle-oi bon terrain, capable de xýësister .aux éléments. Perw 1 ùë 18 patrié evec un memènaire, on en fait une ci-

, . L. -volontaire tî&Um ce pourquoi il se bat

d&"Rteler es& frontières fortifiéeq. cieux, qui peuvent. sy intrïoduire,ý Cette théei ble; seul le

'e- 
et quand vieàt -rheure dý danger le vrai héros est

ý' "et entrée dans uns nouvelle phase, e6conisée par tous 1«'maltres de qui de
el4t AI& cAni qui laiàsel la charrue pour l'épée.ukent de la population norvégienne ecmt donné pour la. tubercu-

eonditiûmà d'arrangement et entend lose, eet assez élèmentaixe et assez g4névilemept ad, Dieu merf-liy notre pays est assez riche pour four-
eu, Ét4blir lë nir au jeune homme intelligent et ambitieux autre

e, avant que iPeller plus loin. mise gujourdui, pour me d4egmer d' , -
que lwéarrière des armes. Pourunpaysieu-

si l'on songe sérieusement à une en- mérite IU.ne $aime. est, donc thosïe
Qý veulfljd xa tè en une et ore inhabité ce serait un

e rWster au couraný patricti- auasi en principe base du mouva", t ne. le nêtre enc

t c16rnierý8. événements en Norvège ont Mais eue nýeD est:que la ÈWM et fflmero fout-il qu;5 'CrIme que de rêver de conquête. Alors à quoi @et-

o. bien défmie. vivait une armée perman î Au lieu de caserne,4
la nature de cette alimoutatiM, oolt so- t"us des école% fondono dm écoles polytechniques,

t tout indique que, le principe d'un L'alimmtation comPeend eu tOÛWtÙro

sot admis. Enth6orie licie et le nbl=riture liquia9ý1 et, Ig n*=jjtýre 9611d4 oit les disoeuvTés iront apprendre, le méüer do la

'4M 110ro6giens euwent accepté avec joie se compose à son t»ur " vian& êt de 1,4tume par yie et deviendrout, des houcnes utilea. Rien Wem-

et PlutÔt que dalleren Europe qu& exemple. Or il a 40 dime,,h'Wý,Qu» le, Mï«obe d» la pêche d'ense4rner dans eu écoleaet. nS collk« le

ko,4 ils euase0t volontierschoioi une fûT. tuheToulosel m!aime P« 108 1 ni lea fruits st -aniement des armes avft.ranalym cles cartess%0-

maie devant > qu'a S'il en manoo Il grüpUique&ý Derrière P6wlier. où t»ùv«aaLûM. 1*

doct4uy Xû" 'consiste donc vrai soldat.
-&dolphe de Suèa%. tom: le* norç,& La méâ0de du

serk chaque Ku fait -de conquêta 16"0&noda en a U".i" à
à faite boire au de jus de légu- 1 lai .M - C'eet o$%; lm tuoýtië du' beau eontîtqMt

ège. 'a comame l'on repu de via 'de
largs Vüe" lb,* ',botote. Cette bouillia que no Nut f4i",Stte -=qu&te Ixdnt

,la ni8oe d» sa lfBjAot6 tdottâr4 à* fiitê de, pat*tm 0,004 :n'est ýbesoin de "4ûtëý ool Méond &p"lle les'

yWý4fg, de pomxný*, d'ana - vrais patriàt*o dàm 1,s labeut 6t les oserifices feront

de ý«r0tÎW, AMbarýb0, do tû=te2ý e4pi-1 pius pour la séeuxité de lanation et la grandeur de

"m Wnün 1 Peur sancti=er Îýý *irtý* et de PettË POif l'a patee qýàé ito panda dé cent régiments 41habits
ýougw, verts ou kakL ÀL BEAUOHAMP.


